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De la chrysotile des Cantons de PEst. Qualité

et quantité.

A première vue, on juge de la qualité de la

chrysotile en pierre, (Canadian rock)^ par sa

couleur jaune doré ou v»^rt foncé, et par Tépais-

seur de la veine. La couleur du minerai dé-

pend du milieu où il gite. A la seule inspec-

tion de la roche qui lui sert de gangue, on peut
dire la nuance de la chrysotile,—verte dans la

serpentine noire, jaune nacré dans la serpen-
tine grise ou vert pâle. Broyée, réduite en
bourre ou en flocons, elle devient uniformé-
ment blanche et ressemble à de la ouate ou du
coton.

Il sera facile à l'observateur attentif de dé-

terminer la qualité du minerai, par ces cou-
leurs attestant de sa pureté et de l'absence de
corps étrangers. L'épaisseur d'une veine ne
prouve pas toujours la longueur des fibres.

Souvent, les veines de trois à quatre pouces,
qui sont les plus fortes que j'aie vues, à Thet-
ford comme à Golraine sont cloisonnées ou sé-

parées à angle droit de la longueur des fibres

par de minces couches de serpentine ou par
une solution de continuité qu'indique une ligne

irrégulière presqu'imperceptible mais que le

praticien découvre aisément. Sous l'action des
pilons ou du marteau, ces grosses veines se di-

visent en deux ou trois bouts, de diverses lon-

gueurs. Elles ne sont pas plus à dédaigner
pour cela, si elles sont pures et saines. Les
filons d'un pouce à un pouce et demi surpris à


